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« Du Cœur du Christ, je vois surgir un monde nouveau... » Jules Chevalier Fondateur des 
Missionnaires du Sacré-Cœur 
 

Fêter le Cœur du Christ ouvert sur le Calvaire par amour pour tous les hommes, c'est vraiment 
professer que Dieu n'est qu'amour. Il est Amour au point de sacrifier son Fils pour nous montrer ce 
trop-plein d'amour qui est le sien. Car le Cœur est ce qui est le plus précieux dans l'homme et Jésus 
s'est laissé ouvrir son Cœur pour que surgisse ce monde d'amour et de paix. De ce Cœur, coulera le 
sang et l'eau qui fonderont le peuple des croyants. La vie du Christ est donnée et c'est bien le symbole 
du Cœur du Christ ouvert sur la croix qui manifeste le mieux cet Amour fou du Père pour tous les 
hommes et femmes de tous les temps. Nous sommes invités aujourd'hui à entrer dans ce cœur à cœur 
avec le Christ qui ne cesse de nous aimer, de nous donner sa vie. Car, comment être insensible devant 
tant d'amour et de don partagé. Dieu nous aime d'un amour fou et nous sommes invités à lui rendre 
amour pour amour. 
 

La Parole de Dieu en ce jour où nous fêtons le Cœur du Christ ouvert sur la Croix nous montre 
combien son amour infini pour les hommes, même égarés, est réel. Il court à la recherche de la brebis 
perdue, celle qui s'est égarée, « il la prend sur ses épaules, tout joyeux, et, de retour chez lui il 
rassemble ses amis et leur dit : « Réjouissez-vous ! » Voilà le Bon Berger : il ne laisse personne 
s'égarer. Son cœur saigne lorsque le pécheur que je suis s'éloigne de lui et il n'a de cesse de me 
retrouver, de me cajoler en me prenant sur ses épaules et en faisant la fête. C'est irraisonnable. 
Comment un berger laisserait-il 99 brebis pour courir après celle qui n'a pas suivi le troupeau. Eh bien 
c'est sans doute déraisonnable, mais c'est la preuve qu'il aime par-dessus tout le pécheur qui se repend, 
celui qui sait reconnaître son amour inconditionnel. 
  
« Du Cœur du Verbe incarné, percé sur le calvaire, je vois surgir un monde nouveau ». Le Christ, 
dans son incarnation, ne fait pas semblant d'être homme. Il l'est vraiment et il épouse tout de ce qui 
fait l'homme, même la souffrance et la mort. Mais cette mort est féconde. D'elle surgit un monde 
d'amour pour tous les hommes, et leurs souffrance et leur mort prennent sens en lui. Il meurt pour que 
l'homme vive davantage, vive ouvert comme lui. Il nous engage à neas rétrécir notre cœur, mais bien 
au contraire à l'ouvrir pleinement d'abord à sa grâce et puis à tous les frères et sœurs. Comme lui nous 
serons attentifs à la brebis égarée. Nous ne la jugerons pas. Nous l'aimerons et nous irons à sa 
recherche. Nous nous réjouirons de la retrouver et nous inviterons nos amis à venir fêter son retour. 
Ce monde nouveau que le Christ est venu instaurer est un monde d'amour, un monde de paix, un 
monde où l'espérance est rendue à tout homme. 
 

« De son côté transpercé, il répandit le sang et l'eau d'où jaillirent les sacrements de l'Église afin que 
tous ne cessent de venir puiser dans la joie aux sources du salut », allons-nous dire dans la Préface. 
La Source de l'Amour ne tarit pas. Le Christ, en ouvrant son Cœur, nous donne les sacrements, 
l'eucharistie, le sacrement de réconciliation. Et nous pouvons en user autant que nous le voulons. Ils 
sont là pour notre vie, ils sont communication de l'amour du Seigneur pour chacun d'entre nous et 
pour l'Église entière, pour tous les hommes de la terre. Ils nous permettent de puiser aux sources 
mêmes du salut. Et il nous constituent en peuple aimé de Dieu. Ces signes que le Christ nous laisse 
sont la garantie que l'amour du Christ est toujours aussi présent. 
 

« Quand Dieu veut une œuvre, les obstacles peuvent devenir des moyens, » , disait encore notre 
fondateur. Le Christ est anéanti sur la Croix . C'est son dernier mot, mais c'est une mot d'amour infini. 
On aurait pu dire que tout est fini. Or de cette mort va surgir la vie et nous en vivons encore avec joie. 
Le matin de Pâques nous fait mieux comprendre le vendredi saint. L'anéantissement et la mort n'y 
peuvent rien. Il est RESSUSCITE et c'est là notre joie. Oui, réjouissons-nous ! Il est ressuscité et son 
amour inonde le monde. Le Bon Berger nous conduit aux sources de la Vie et nous pouvons 
communier ensemble au Pain de Vie, au Corps du Christ. AMEN !                  Louis Raymond msc 


